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A l’école d’antan, il n’y a pas bien 
longtemps, l’instituteur nous apprenait 
la géographie et l’histoire du monde. Il 
évoquait les grandes civilisations 
passées, avec admiration. Et aussi les 
rencontres, conflictuelles souvent. Ah la 
belle et triste histoire originelle d’Abel et 
de Caïn, ou la rencontre colorée de 
César et d’Ambiorix « De tous les 
peuples de la Gaule, les Belges sont les 
plus braves », ou la croisade vers 
Jérusalem, ou plus proche l’œuvre 
civilisatrice du grand roi Léopold II au 
Congo, le chemin de fer, les écoles, 
Tintin au Congo. 
 
L’histoire de la fin du 20ème siècle nous 
a fait quelque peu oublier cette lecture 
parfois un peu douteuse et 
civilisationnelle des événements du 
monde. Ce siècle se lit davantage 
comme celui de la confrontation des 
idéologies, communiste et capitaliste 
surtout. Le monde ? Deux blocs en 
guerre froide et des guerres locales 
(Corée, Vietnam, Afghanistan, pays 
africains, Cuba,…) liées aux stratégies 
respectives de positionnement 
géopolitique. 
 
En 1990, beaucoup ont vu dans 
l’effondrement de l’Union Soviétique la 
fin de l’histoire et la paix universelle 
dans la démocratie libérale et capitaliste 
triomphante. Quinze ans plus tard, le 
bilan est désolant et le monde reste 
déchiré par la guerre et la haine. Triste 
litanie : ex-Yougoslavie, Tchétchénie, 
Palestine, Afghanistan, Rwanda, Timor, 
Iran, Irak, Libéria, Darfour, New York,… 
En sortir, en finir ? D’abord trouver une 
clef de lecture pour ouvrir les portes de 
l’espoir. 
 
Le CIEP Luxembourg organise depuis 
quelques années des cycles de 
réflexion sur les questions que nous 
pose le monde contemporain : lutte 
contre les extrémismes, parcours en 
Afrique, forces et limites du tout à 
l’économie. Pour cette année, le CIEP 
se propose d’entreprendre une 
recherche collective des voies possibles 
vers un peu plus de paix, ici, ailleurs, 
dans le monde. 
 
Parmi les thèses explicatives des 
conflits actuels, le livre de Samuel 

Huntington « Le choc des 
civilisations » est considéré comme un 
ouvrage de référence. Pour cet 
auteur, les identités de culture ou de 
civilisation déterminent les structures 
de cohésion, de désintégration et de 
conflits dans le monde d’après la 
guerre froide. Les principaux groupes 
d’Etats ne sont plus ceux de la guerre 
froide mais les civilisations majeures 
du monde, occidentale, hindoue, 
chinoise, musulmane,… . Pour 
Huntington, les distinctions agissantes 
entre les peuples ne sont plus 
idéologiques, politiques ou 
économiques mais bien culturelles. 
Les peuples et les nations se 
définissent en termes de lignage, de 
religion, de langue, d’histoire, de 
valeurs et ils s’identifient à des 
groupes culturels : tribus, ethnies, 
communautés religieuses, nations, 
civilisations. Dans ce monde nouveau, 
les conflits ont lieu entre peuples 
appartenant à des civilisations 
différentes. 
 
Grille de lecture possible parmi 
d’autres ? Sûrement. Les nouvelles 
technologies de la communication 
réelle et virtuelle rapprochent 
incontestablement les civilisations, les 
mettent en rapport quotidien. La 
mondialisation des échanges les lie 
dans un même tissu économique. Les 
mouvements des populations 
décloisonnent les lieux sociaux de vie. 
L’autre n’est plus ailleurs, il fait partie 
de notre espace de vie lointain ou 
proche. La rencontre des civilisations 
est présente chaque jour.  
 
Là est sans doute la question et le 
défi, transformer cette rencontre, 
certes difficile, en une source de 
richesses partagées, préférer l’amitié 
au conflit. Que de chemin à parcourir ! 
Peut-être commencer modestement 
dans des moments de réflexion sur 
les rencontres de civilisations tantôt 
conflictuelles, tantôt pacifiées. 
Pourquoi pas dans le cadre des 
activités proposées par le CIEP 
Luxembourg ? (voir ce numéro de 
Perspectives) 
 

Bernard Kerger 

Les uns et les autres aux carrefours des 
civilisations ? 
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. . . En bref dans nos organisations ... 

L’UCP , mouvement social des aînés et le Cefoc,  vous invitent à une journée régionale de réflexion 
 

le vendredi 19 octobre 2007 de 9h à 16h, 
à la salle de réunion de la Mutuelle chrétienne, ru e Netzer 23 à Arlon 

 

Développement durable et sens de la vie,Développement durable et sens de la vie,  
ça me concerneça me concerne  ??  

 
Vos questions, votre expérience seront la base de cette journée de réflexion. 
Jacques LAMBOTTE, formateur au Cefoc,  apportera un éclairage philosophique sur ces questions de sens et de 
non-sens, qui concernent l’Humanité, notre humanité. 
PAF : 12,50 euros. 
Inscriptions pour le 8 octobre 2007  à l’UCP,  M. Clementz : 063/21.18.50 ou au Cefoc, P. Cornet : 063/41.18.35  

L'UCP et le CIEP organisent une conférence - débat concernant les soins hospitaliers. 
 
Le projet des cliniques dans la province, les plans de restructuration de l'offre en 
soins hospitaliers se succèdent et ne se ressemblent pas.  Comme ailleurs dans le 
pays, les soins de santé sont confrontés à de nombreux défis: croissance des 
dépenses de santé, évolution rapide des technologies de la santé, pénurie 
programmée des professionnels de santé, vieillissement démographique. 
Face à des défis, il convient de formuler un ensemble de propositions constructives. 
 
Pour vous informer et débattre, l'UCP et le CIEP vous invitent le mercredi 10 
octobre, à 14h, à la salle "La Gaumaise", rue de l'Église, 13 à Florenville. 
 
Bernard Kerger, secrétaire fédéral du MOC LUX éclairera l'assemblée sur le sujet 
avec quelques données sur les besoins de santé dans la province, les modalités 
d'admission dans les hôpitaux, une cartographie de la situation actuelle, les 
recommandations des experts.  
PAF: 3 euros 
Réservations: 063/21.18.50. 

 
La crise communautaire que traverse actuellement la Belgique laissera certainement des traces… 
Wallons et Flamands souhaitent-ils poursuivre une vie commune? 
Et laquelle?  Partagent-ils la même vision de leur devenir? 

 
 

"Flamands/Wallons,  
la cohabitation à la belge a-t-elle un avenir?" 

 
Conférencier: Guido Fonteyn, ancien journaliste au "Standaard", spécialiste flamand de la 

Wallonie, auteur de "Adieu à Magritte / La Wallonie d'hier et d'aujourd'hui". 
 
Le CIEP du MOCLUX vous invite à cette conférence dans le cadre du cycle "Carrefours de civilisations". 
Elle aura lieu le mardi 16 octobre 2007 à 19h30.  A la CSC, 1er étage, rue P. Ferrero, 1 - 6700 Arlon 
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"Un fou noir au pays des blancs" 

 
L'histoire vraie et touchante de Pie Tshibanda, auteur congolais, psycho-
logue reconnu, marié, père de 5 enfants, témoin gênant de l'épuration 
ethnique au Katanga, menacé de mort, qui débarque un matin d'hiver à 
Zaventem. 

 
Le vendredi 26 octobre à 20 h à Virton 
 

 
Salle de spectacle du Collège Notre-Dame du Bonlieu, rue Chanoine-Crousse, 1 à Virton 
Entrée 10 €  - 3 € pour les - de 18 ans  
Réservation souhaitée pour le 24 octobre au 063/21.87.33 

 

Les aînés, des citoyens actifs? 
 

Journée d'étude des aîné(e)s du MOC Luxembourg 
 
Au programme: 
• Présentation du rapport d'études "Bien vieillir en Luxembourg" par Alexandre Borsus, 
sociologue, chargé de mission à la province du Luxembourg. 
• Présentation de l'enquête menée par Vie Féminine autour des dispositifs mis en 
place par les communes luxembourgeoises, par Annick Burnotte, responsable régionale. 
• Présentation du travail réalisé par la Commission des Aînés du MOC Luxembourg, 
par Bernard Kerger, Secrétaire fédéral du Mouvement Ouvrier Chrétien du Luxembourg. 
• Un point de politique belge.  Une analyse de l'actualité politique par Thierry Jacques, 
Président du Mouvement Ouvrier Chrétien. 
 
Dans les locaux de l'école des Prêtres du Sacré - Cœur à Clairefontaine le 12 novembre, 
de 8h15 à 12h15. 
 
Inscriptions obligatoires pour le 31 octobre au plus tard, auprès de la Commission des  
Aîné(e)s du MOC: 063/21.87.33 

L'École sociale ouverte de Marche vous invite à aller à la rencontre de personnes venues d'autres pays et qui vivent 
avec nous, et aussi d'entendre quelques témoignages de Belges qui ont vécu plusieurs années hors de notre conti-
nent.  Pour comprendre l'histoire et l'évolution de pays qui nous sont lointains et proches à la fois. 

 
• Le mardi 2 octobre: A partir de son expérience en Amérique latine (Argentine, Para-
guay), Yvon Sondag partage sa réflexion sur les relations entre les peuples depuis la 
conquête de l'Amérique. 
 
• Le mardi 6 novembre: Des personnes du Kazakhstan et d'Ouzbekistan nous font 
découvrir cette région d'Asie centrale: son histoire, la vie sous le système soviétique puis 
après… des républiques qui se cherchent. 
 
A la maison de la culture Famenne - Ardenne de Marche (Chaussée de l'Ourthe, 74, salle 
Ulysse), à 19h30 d'octobre 2007 à février 2008. Voir également dans le cahier encarté au 
centre de Perspectives. 

    Infos: V. Quinet: 063/21.87.26. 
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. . . Le MOC vous informe ... 

. . .  Carrefours de civilisations. . . 

Les nouvelles technologies de la communication réelle 
et virtuelle rapprochent les civilisations, les mettent en 
rapport quotidien. La mondialisation des échanges les 
lie dans un même tissu économique. Les mouvements 
des populations décloisonnent les lieux sociaux de vie. 
L’autre n’est plus ailleurs, il fait partie de notre espace 
de vie lointain ou proche. La rencontre des civilisations 
est présente chaque jour.  
 
Pour de nombreux analystes politiques, cette rencontre 
ne peut être que conflictuelle. C’est la thèse que 
Samuel Huntington développe dans son ouvrage « Le 
Choc des civilisations » : dans le monde de l’après 
guerre froide, les confrontations ont lieu entre peuples 
appartenant à des civilisations différentes. 
 
Mais ces « Carrefours de civilisations »  sont-ils 
nécessairement conflictuels ? Là est sans doute la 
question et le défi aussi : transformer cette rencontre, 
certes toujours difficile, en une source de richesses 
partagées, préférer l’amitié au conflit. Que de chemin à 
parcourir ! Peut-être commencer modestement dans 
des petits moments de réflexion sur les rencontres de 
civilisations tantôt conflictuelles, tantôt pacifiées.  
 
Pourquoi pas dans le cadre des activités proposées par 
le CIEP Luxembourg ? 
 
Le CIEP Luxembourg organise d’octobre 2007 à juin 
2008 une série de réflexions et d’activités sur ce thème. 
Elles prennent des formes diverses : conférences, 
témoignages, ciné-débats, visites… Elles se déroulent à 
Arlon, Bastogne, Marche, Virton. 
 
 
. . . Des conférences à Arlon 
 
Une série de conférences constituent une solide 
charpente pour la réflexion. En soirée, le mardi, à Arlon, 
gratuites, elles nous permettent d’entendre les meilleurs 
spécialistes de cette question des rencontres entre les 
peuples. 
 
La conférence inaugurale ne peut 
pas nous laisser indifférents 
« Flamands et Wallons, la 
cohabitation belge a-t-elle un 
avenir ? ». Elle sera menée par 
Guido Fonteyn, journaliste 
flamand, souvent amené à 
s’exprimer sur cette question. 
 
 
 

 
Après cela nous parcourrons le monde : l’Europe 
(Pierre Jonckeer, député européen), l’Afrique (Michaël 
Singleton, anthropologue), l’Islam (Felice Dassetto, 
professeur à l’UCL), etc… A chaque fois avec le souci 
de poser les questions qui directement nous interpellent 
dans nos comportements, nos choix politiques, nos 
relations quotidiennes avec l’autre. 
 
. . . Des ciné-débats 
 
A Arlon, des ciné-débats poseront les mêmes questions 
dans une autre approche qui concilie la détente, la 
convivialité, l’art (les films projetés sortent des sentiers 
commerciaux) et la réflexion. Chaque film est suivi d’un 
petit temps de partage des impressions, questions, 
expériences des participants. 
 
. . . Des visites 
 
Il ne faut pas nécessairement aller au bout du monde 
pour découvrir des lieux de rencontre de l’autre : 
mineurs du fer originaires du Frioul au Fond-de-Gras, 
demandeurs d’asile d’un centre de réfugiés, travailleurs 
italiens des charbonnages, multiculturalisme à Anvers. 
Un programme de visites variées permet une autre de 
forme de parcours aux carrefours des civilisations. 

 
. . . L’autre et le christianisme (Arlon) 
 
Les religions monothéistes proclament leur foi en un 
Dieu unique. Que faire de ces traditions dans un 
moment de l'histoire où nous sommes en contact direct 
avec tant de convictions différentes? Jean-Claude Brau 
nous guidera dans un parcours de réflexion en trois 
soirées. « L'Autre dans la Bible », « Jérusalem, 
carrefour des religions », « Le Christianisme peut-il 
s'enrichir d'autres cultures? » 
 
Jean-Claude Brau est théologien, aumônier national de 
la CSC et du MOC. (voir la rubrique « Faisons 
connaissance avec » de ce numéro). 
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. . . Le MOC vous informe ... 

 
. . . A Marche « Rencontre ou choc des 
civilisations » 
 
L’École Sociale Ouverte de Marche se réunit tous les 
premiers mardis du mois. Elle vous donne l’occasion de 
rencontrer des personnes venues d’autres pays et qui 
vivent avec nous. Pour comprendre l’histoire et 
l’évolution de ces pays lointains et proches à la fois. 
 
Au printemps un cycle de conférences permet 
d’approfondir les questions de la « Rencontre ou choc 
des civilisations ». Zacharie, Bardos, Fonteyn, Duterme, 
Singleton seront les principaux intervenants. 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
. . . A Bastogne « Rencontre ou choc des 
civilisations » 
 
Dans une démarche analogue, l’École Sociale Ouverte 
de Bastogne se réunit tous les troisièmes lundis du 
mois. Ces soirées permettent au travers de rencontres 
avec des personnes pleines de connaissances et 
d’expériences, d’apprendre et de mieux comprendre les 
réalités du monde qui nous entoure.  
Les prochaines rencontres  : 
 
Lundi 15 octobre : 
La Turquie … si lointaine.. mais aussi très proche 
Beaucoup de personnes d’origine turque vivent à 
Bastogne... 
Ali et quelques autres nous parleront de leur pays et 
aussi de comment se vit l’intégration en Belgique 
 
Lundi 19 novembre : 
Les Kurdes …demandent un Kurdistan… 
Aynur, son beau-frère.. et d’autres nous feront découvrir 
leurs réalités , et nous diront leurs besoins d’un territoire 
à eux et d’une plus grande autonomie 
 
Lundi 17 décembre : 
L’Irak.. .un pays qui s’engouffre dans une guerre de plus 
en plus incompréhensible 
Ayad, avec d’autres Irakiens sont venus retrouver un  
espace de liberté et de paix chez nous. Ils partageront 
leurs vision et analyse de la situation dans leur pays      
 
Toutes ces rencontres auront lieu à 20h au local du 
presbytère (1, rue Porte de Trêve à Bastogne). 
 
 
 
 
. . . A Virton 
 
Le spectacle de Pie Tshibanda raconte le chemin de 
l’exil d’un Congolais vers la Belgique. Spectacle miroir, 
il nous renvoie notre image, nos préjugés, nos 
angoisses… avec humour. Voir en page 3. 
 
 

Le programme de ces activités est repris 
ici en annexe de ce numéro de Perspecti-
ves. Il est également accessible sur notre 
site www.cieplux.be  ou www.moclux.be  
où la brochure complète est disponible 
en format « pdf ». A partir de là, il vous 
est possible de la communiquer par cour-
rier électronique à vos militants, amis, 
connaissances…  
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. . . Faisons connaissances avec ... 

. . . Jean-Claude Brau, 

aumônier du MOC et de 

la CSC . . .  

KN: A quel titre faites-vous partie 
du Mouvement Ouvrier Chrétien? 
 
JCB: Dès les années 70, j'ai été en 
lien avec le MOC du Luxembourg, 
comme aumônier fédéral de la JOC. 
Je peux dire que, depuis lors, je n'ai 
jamais perdu le contact avec les 
divers mouvements du MOC : comme 
membre, comme responsable ou 
comme formateur.  
 
KN: Qu'est-ce qui se cache derrière 
cette fonction d'aumônier ?  
 
JCB: Elle n'a rien de mystérieux et 
pourtant elle reste difficile à expliquer. 
Dans le passé, les aumôniers avaient 
u n  r ô l e  d e  " d i r e c t e u r " .  
Heureusement, aujourd'hui c'est le 
rôle des responsables élus par les 
mouvements. Actuellement, je pense 
que les aumôniers ont surtout la 
responsabilité de tenir éveillée une 
attitude de recul et de saine critique 
par rapport à l'urgence et l'immédiat, 
qui risquent toujours de nous avaler. 
Parmi d'autres références, l'Evangile 
nourrit des questions stimulantes : 
est-ce bien cela que nos mouvements 
souhaitent faire et être ?  
 
KN: Pourquoi cet engagement au 
sein du MOC?  
 
JCB: Nommé vicaire à Athus peu 
avant la fermeture de l'usine, j'y ai été 
plongé dans les préoccupations de 
justice et de solidarité. J'y ai trouvé un 
lieu où je pouvais être profondément 
moi-même et donner à mes 
convict ions et responsabil ités 
chrétiennes une forme concrète qui 
me nourrissait et me stimule encore. 
Bien sûr, sur une vie, les formes de 
ces engagements évoluent. Travailler 
dans des mouvements reste pour moi 
le meilleur moyen de ne pas 
m'enfermer dans mes évidences.  
 
K N :  A v e z - v o u s  d ' a u t r e s 
engagement ailleurs?  

JCB: J'ai été responsable du 
CEFOC (Centre de Formation 
Cardijn), avec lequel je collabore 
encore. Je suis aumônier général 
du MOC et, depuis 3 ans, de la 
CSC. Ce n'est pas toujours simple 
au niveau de l'agenda. Ces 
responsabilités ont des accents 
différents : la formation n'est pas la 
c o o r d i n a t i o n  ( M O C )  o u 
l 'organisat ion syndicale des 
travailleurs. Mais elles vont dans le 
même sens et se renforcent.  
 

KN: Est-ce que la cohabitation de 
ces différentes fonctions se fait 
t o u j o u r s  d e  m a n i è r e 
harmonieuse?  
 
JCB: A part la question de l'agenda, 
je vois plutôt les complémentarités. 
Une formation ouvre les yeux et 
permet de mieux comprendre ce qui 
se passe dans la société et dans 
chacun. Je peux m'y investir à fond. 
De son côté, un syndicat doit bien 
comprendre ce qui se passe, ce que 
disent les travailleurs et aller plus 
loin : pour construire un avenir 
décent pour tous, formuler des 
revendications et organiser l'action 
à tous les niveaux. Mon rôle est en 
retrait : avec les responsables, je 
veille à donner une forme concrète 
à ce que la CSC appelle ses 
"valeurs". Le MOC garde le rôle 
ingrat de relier les diverses 
organisations prises chacune par 
leurs propres tâches. Il intervient 
aussi sur les terrains qu'aucune 
d'elles ne couvre. C'est une 

complémentarité précieuse. Je 
participe aux instances nationales 
(pour le MOC, cela signifie : 
francophones) où tous cherchent en 
permanence à construire leur 
cohérence à partir de réalités si 
différentes.  
 
KN: Qu'en est-il plus précisément 
de votre implication au niveau du 
Mouvement Ouvrier Chrétien de la 
Province du Luxembourg?  
 
JCB: J'y suis actif à deux niveaux.  
D'une part, depuis 3 ans j'interviens 
dans le cycle organisé par le MOC du 
Luxembourg. Cette année, le thème 
est "Carrefours de civilisations". 
Pendant trois soirées, nous abordons 
une question avec le recul dont je 
parlais tantôt. Cette année prolongera 
les précédentes et nous verrons 
quelle place est faite à l'autre différent 
dans diverses traditions croyantes. 
D'autre part, c'est la 3e année qu'avec 
un animateur du CIEP (toi en 
l'occurrence!), nous animons un 
groupe de recherche de sens. Après 
avoir travaillé nos attitudes dans la 
société interculturelle, nous abordons 
cette année la question du bonheur 
que nous voyons à la charnière des 
dimensions personnelles et sociales 
de la vie.  
J e  t r o u v e  p a s s i o n n a n t e  l a 
complémentarité de ces deux modes 
de réflexions. La première suppose 
une information correcte, une rigueur 
de réflexion, une analyse lucide. Mais 
seule, elle risquerait de n'être qu'une 
a p p r o c h e  i n t e l l e c t u e l l e  e t 
désincarnée. Le groupe de recherche 
de sens répond, quant à lui, à ce 
danger de déséquilibre : chacun est 
invité à poser ses propres questions,  
même de manière très subjective. Si 
les formateurs offrent une démarche, 
la qualité de la formation dépend 
beaucoup de l'échange et de la 
confrontation entre les participants. 
Bien que tous soient intéressés par 
une offre du MOC (en partenariat 
avec le Cefoc), ils sont et restent très 
différents. D'où la qualité de la 
formation réalisée ensemble.  
 
KN: Par ailleurs, votre attachement 
à la province n'est pas dû au 
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hasard. 
 
JCB: Je suis né pas loin d'ici, à 
Habay-la-Vieille et j'ai d'abord été 
nommé à Athus. Ce sont deux 
facettes du Sud-Luxembourg dans 
lesquelles j'ai été plongé. Par la suite, 
mon travail de formateur m'a mis en 
contact avec presque tous les coins 
de la province, de Florenville à 
Bastogne et de Marche à Vielsalm. 
Ces liens m'ont fabriqué tel que je 
suis et restent très vivants. Je 
n'imagine pas leur tourner le dos un 
jour.  
 
KN: Dans tout le travail fourni, quel 
est celui qui vous procure le plus 
de satisfactions et pourquoi?  
 
JCB: Le travail que je fais ne mène 
pas à des résultats grandiloquents… 
qui ne m'attirent pas d'ailleurs: je 
trouve que ce qui est bruyant est 
souvent superficiel. Je prends un 
exemple dans la ligne de mes 
collaborations actuelles dans la 
province. Je suis inquiet du 
conditionnement actuel, amplifié par 
les médias qui nous canalise vers des 
choix peu épanouissants: une vie 
apeurée, fri leuse, inquiète et 
stressée, qui se rassure dans une 
course à la consommation et à la 
richesse pour ceux qui peuvent (les 
Équipes Populaires mènent d'ailleurs 
c a m p a g n e  s u r  c e  t h è m e 
actuellement: "Mon cerveau n'est pas 
à vendre!").  C'est un plaisir immense 
pour moi quand, dans un groupe, des 
femmes et des hommes retrouvent le 
plus profond de leur personne, leurs 
qualités et leur dignité, ils trouvent 
alors la force et les solidarités pour 
reconquérir de la liberté, faire des 
choix respectueux d'eux-mêmes, 
risquer du neuf. Ils amorcent ainsi 
une autre société, au moins en 
construisant des résistances au 
rouleau compresseur du système 
néo-libéral.   
 
KN: A contrario, quel est l'aspect 
de votre travail qui vous est le plus 
désagréable?  
 
JCB: A question inverse, réponse 
inversée ! L'échec me laisse parfois 

amer. Je pense notamment à ceux 
qui se font laminer dans la société et 
qui cherchent une issue dans une 
petite niche fermée, déconnectée de 
l 'ensemble, l 'une ou l 'autre 
a l t e r n a t i v e - g h e t t o  à  b a s e 
t h é r a p e u t i q u e ,  a l i m e n t a i r e , 
religieuse, … Si pour certains, c'est 
une démarche de survie, je rêve que 
ce ne soit qu'une étape pour trouver 
les ressources d'être partenaires du 
large débat démocratique qui doit 
décider des orientations de notre 
société. Je suis aussi très insatisfait 
quand je vois que, malgré des 
engagements nombreux, des 
formations sans fin, il est possible 
de rester aveugle sur les grands 
mécanismes de notre société et de 
continuer à alimenter des choix qui 
nous détruisent. Je pense au 
racisme de l'extrême droite, ou plus 
largement à son refus de toutes les 
différences et de la démocratie. Je 
pense aussi aux nouvelles étapes 
de consommation : nous ne 
possédons plus d'objets, ce sont les 
objets qui nous possèdent. Nos 
villes sont remodelées en fonction 
de ce culte.  
 
KN: Autre chose que vous 
jugeriez important d’ajouter.  
 
JCB: Une anecdote. Depuis 
quelques années, je donne des 
formations à des religieuses 
engagées dans des domaines 
sociaux en Roumanie.  Le pays a 
été déstructuré par le régime 
communiste et vient d'entrer dans 
l'Union européenne. La population 
diminue par l'émigration, légale ou 
pas, vers des pays riches. La 
population n'a aucune confiance en 
ses dirigeants. Ces religieuses 
réalisent un admirable travail de 
proximité : accueil d'enfants en 
décrochage scolaire, d'orphelins, de 
personnes handicapées,  de 
sidéens... Jusqu'ici, je ne vois pas 
de ponts possibles avec des 
organisations ouvrières, et d'abord 
avec des syndicats. La CSC connaît 
bien et apprécie l'un d'eux, Cartel 
Alpha avec lequel elle coopère 
depuis des années. Je suis 
convaincu que les nombreuses 

bonnes volontés resteront trop 
fragiles si elles ne s'appuient pas sur 
des organisations plus solides pour 
assurer leur durée. Je pense 
également qu'aucune réponse 
structurelle et politique ne viendra 
sans le relais d'organisations. C'est 
du côté des organisations ouvrières 
que je vois un espoir. Mais le souvenir 
de l'ancien régime rend méfiant. 
Personne parmi nous ne veut nier les 
échecs ni les défauts de nos 
organisations. Pourtant, contrairement 
à tous les courants qui mettent en 
cause l'existence d'organisations plus 
larges, je pense qu'elles sont 
indispensables à la défense de la 
démocratie et des travailleurs.  
 

K. Noiret 

Interview alternative 
 

 

Quelles sont les vacances de vos 
rêves ?  
Dans une ville, découvrir, grâce à l'art, 
la beauté et la vie des époques précé-
dentes. 
 

Quel est votre livre de chevet ?  
Actuellement, une biographie d'Albert 
Einstein par François de Closets. 
 

Quel est le dernier CD que vous 
avez acheté ?  
Un CD de Mikis Thedorakis lors d'un 
voyage en Grèce. 
 

Quel est le dernier film que vous 
êtes allé voir au cinéma ?  
A cause de la mort d'Antonioni, je suis 
allé revoir L'aventura, un de ses clas-
siques, que je n'avais jamais vu.  
 

Qu’est-ce qui vous rend heureux ?  
Question compliquée ! Avec d'autres 
que j'apprécie, être en route vers un 
avenir  … 
 

Quel est votre plat préféré ?  
Je ne suis pas fin gastronome. Mais 
un plat de pâtes me ravit.  
 

Citez-nous une personnalité que 
vous admirez.  
J'admire beaucoup de personnes que 
je côtoie ou ai côtoyées, mais qui ne 
sont pas dans les médias. En politi-
que, j'ai énormément d'estime pour 
Mandela.  
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. . . A vos agendas ... 

15 octobre 

 
Org: École sociale ouverte 
Heure: 20h 
Lieu : Local du presbytère - 1, rue Porte de Trêve,  
Bastogne 
Contact: V. Quinet 063/21.87.26 

19 octobre 

Org: UCP et CEFOC 
Heure: De 9h à 16h 
Lieu : Mutualité Chrétienne, rue Netzer 23 à Arlon 
Contact: Mariline Clementz (063/21.18.50) ou Paulette 
Cornet (063/41.18.35) 
 

15 octobre  

 
Org: K-fé citoyen de Virton 
Heure: 20h 
Lieu : Cafétaria du CEFA, rue des Fossés, 22 à Virton 
Contact: J. Clotuche, 063/21.87.28 
 

La Turquie 

12 novembre  

 
Org: K-fé citoyen de Virton 
Heure: 20h 
Lieu : Cafétaria du CEFA, rue des Fossés, 22 à Virton 
Contact: J. Clotuche, 063/21.87.28 

L'évolution des prix de l'immobilier en 

Luxembourg: quelles conséquences pour la 

vie économique? 

12 novembre 

 
Org: Commission des aînés du MOC Luxembourg 
Heure: de 8h15 à 12h15 
Lieu : École des Pères de Clairefontaine 
Contact: K. Noiret: 063/21.87.33 
Voir en page 2. 

Les aînés, des citoyens actifs? 

Développement durable et sens de la vie, ça 

me concerne? 

Habiter ou manger: faut-il choisir? 

19 novembre 

 
Org: École sociale ouverte 
Heure: 20h 
Lieu : Local du presbytère - 1, rue Porte de Trêve,  
Bastogne 

Les Kurdes 

26 octobre 

Org: CIEP, Mutualité Chrétienne, CSC, Vie Féminine, 
Équipes Populaires, JOC 
Heure: 20h 
Lieu : Salle de spectacle du Collège Notre-Dame du 
Bonlieu, rue Chanoine-Crousse, 1 à Virton 
Contact: I. Kinet et J. Clotuche: 063/21.87.33 
PAF: 10 €, 3 € pour les moins de 18 ans. 

Un fou noir au pays des blancs - Spectacle de 

Pie Tshibanda 

Pour les activités faisant partie du cycle "Carrefours de civilisations", 

reportez-vous au cahier encarté dans votre Perspectives 

Édité avec le soutien de 


